
Colloque Déportation - Université Dijon 27 Octobre 2007 

Organisation 
 

 

Horaires : de 9h à 17h.  

 

La mâtinée (9h – 12h) privilégiera un temps d’échange avec les scientifiques et associatifs 

présents. Nous avons ciblé cinq groupes dans nos communications :  

 - des professeurs de secondaire,  

 - des élèves de secondaires,  

 - des scientifiques universitaires,  

 - des associatifs,  

 - divers 

Ces cinq groupes correspondent aux cinq intervenants planifiés ! Chaque groupe sera donc 

placé dans une salle et vous serez sollicité pour une présentation respective devant chacune 

d’entre-elles. Nous vous laissons bien entendu une totale liberté d’organisation et d’adaptation 

en fonction du public pour ce temps d’échange. Un seul impératif : le temps ! Les 

interventions matinales seront donc limitées à 25 minutes.  

(Nous n’avons mis en place aucun système d’inscription ; nous ne sommes donc pas en 

mesure de savoir avant l’heure H qui sera présent. En fonction des arrivées du matin, une 

légère réorganisation de groupe sera peut-être effectuée).  

 

12h à 13h30 : repas. 

 

13h30-17h : séance plénière plus traditionnelle  

Nous accueillerons vraisemblablement davantage de personnes lors de cette séance ouverte 

plus largement au public.  Il sera l’occasion de faire un bilan des dialogues engagés le matin.  

 

L’organisation est la suivante :  

 

13h45 – 14h : introduction et remerciements  

 

14h – 14h20 : Jean Vigreux  

14h20 – 14h40 : Florence Tamagne 

14h40 – 15h00 : Marc Boninchi 

 

15h – 15h30 : temps d’échange avec la salle  

 

15h30- 15h40 : pause 

 

15h45 – 16h05 : Arnaud Boulligny pour la FMD 

16h05 – 16h25 : Mickaël Bertrand 

 



16h25 – 17h : échanges avec la salle 

Intervenants 
 

 Outre de nombreux invités, les intervenants lors de cette journée seront :  

 

Jean VIGREUX est maître de conférences en histoire 

contemporaine, agrégé et docteur en Histoire. Sa thèse sur 

Waldeck Rochet (sous la direction de Serge Berstein, à l’IEP de 

Paris en 1997) l’a conduit à travailler sur l'histoire du 

communisme rural. Il participe à plusieurs groupes de recherche : 

     - à l’UMR-CNRS 5605, il travaille sur le communisme, 

l'histoire du temps présent et la prise en compte de la ruralité. 

     - au sein de l’URA 1738 " Territoires et militants ", il 

contribue à l’enquête biographique sur le mouvement ouvrier 

français. 

     - à l’Association des Ruralistes Français (Histoire et sociétés 

rurales), il travaille sur la politisation des campagnes.  

Il anime des conférences-débats et des émissions de radio ou de télévision pour ADIAMOS 

(Association pour la Documentation, l’Information et les Archives de Mouvements Sociaux) 

 

Principales publications :  

• L'Insulte (en) politique, Europe et Amérique latine, du XIXe siècle à nos jours (en 
codirection avec Thomas Bouchet, Matthew Leggett, Geneviève Verdo), Dijon, EUD, 2005. 

• La vigne du Maréchal Pétain, Dijon, EUD, 2005.  

• Waldeck Rochet. Une biographie politique [préf. de S. Berstein], Paris, La Dispute, 2000, 
380 p. 
Compte rendu dans Communist history network newsletter on line , 16, spring 2004  

• Jean Vigreux and Serge Wolikow, eds, Cultures communistes au XXe siècle. Entre guerre et 
modernité, Paris, La Dispute, 2003, 317 p.  
Compte rendu dans Communist history network newsletter on line , 16, spring 2004"  

•  Le PCF à la campagne, 1920-1964. Bilan historiographique et perspectives de recherche " 
Ruralia, n° 4, 1999, p. 43-66.  

 

Communication : Jean Vigreux introduira la séance par une présentation générale sur la 

thématique croisée entre l’histoire et la mémoire de la déportation : à travers l’étude du rôle 

des associations d’anciens déportés et résistants, de l’historique de la commémoration de la 

déportation, il abordera les problématiques de la parcellisation de la mémoire et des « combats 

de la mémoire ».  

 

*** 
 

http://www.u-bourgogne.fr/index/front_office/index_co.php?site_id=102&rid=585&cidori=151&cid=3297&uid=79
http://www.u-bourgogne.fr/EUD/vigreux.html
http://tristan.u-bourgogne.fr/html/IHCTOTAL/DOSSPROF/fichesprof/JVIGREUX/CHNN16RWF.html
http://www.u-bourgogne.fr/index/front_office/index_co.php?site_id=102&rid=585&cidori=151&cid=434&uid=79
http://www.u-bourgogne.fr/index/front_office/index_co.php?site_id=102&rid=585&cidori=151&cid=434&uid=79
http://tristan.u-bourgogne.fr/html/IHCTOTAL/DOSSPROF/fichesprof/JVIGREUX/CHNN16RWF.html
http://tristan.u-bourgogne.fr/html/IHCTOTAL/DOSSPROF/fichesprof/JVIGREUX/CHNN16RWF.html


Florence TAMAGNE s’est imposée comme l’une des grandes 

historiennes de l’homosexualité. Agrégée d’histoire et maîtresse 

de conférence en histoire contemporaine à l’université de Lille 

III, elle est titulaire d’un doctorat de l’Institut d’études politiques 

de Paris.  

 

Principales publications :  

Histoire de l’homosexualité en Europe. Berlin, Londres, Paris, 1919-1939, Paris, Le Seuil, coll. « 

L’univers historique », 2000.  

Mauvais genre ? Une histoire des représentations de l’homosexualité, Paris, EDLM, 2001.   

Elle a également coordonné le numéro spécial de la revue d’histoire moderne et 

contemporaine "Écrire l'histoire des homosexualités en Europe, XIXe-XXe siècles", octobre-

décembre 2006, n°53-54.  

Ses derniers articles sur le sujet de déportation pour homosexualité sont :  

« La construction d’une mémoire historique homosexuelle », in Controverses, numéro 2, juin 2006, 

pp. 116-127.  

« La déportation des homosexuels durant la Seconde Guerre mondiale », in Revue d’éthique et de 

théologie morale, numéro 239, juin 2006.  

 

 

 

Communication : Florence Tamagne fera part de ses récentes recherches sur la question de la 

déportation pour motif d’homosexualité à partir de la France. La mise en contexte de 

l’homosexualité en Europe dans l’entre-deux guerre permet de mieux comprendre pourquoi et 

comment les nazis ont eu la volonté d’exterminer la pratique homosexuelle et de savoir si 

leurs desseins et méthodes ont eu les mêmes répercussions en Allemagne et en France.  

 

*** 

 

Marc BONINCHI occupe actuellement un poste de chercheur post-doctorant au laboratoire 

« Droit et Changement Social » et comme chargé d'enseignement à la faculté de droit de 

Nantes. Il a principalement travaillé sur la notion d’ « ordre moral » sous la Révolution 

nationale.   

Principales publications :  

• « Le juge ordinaire et l'ordre moral à travers la répression de l'adultère et de 
l'homosexualité sous le régime de Vichy », in Les Episodiques, n° spécial : Les Guerres, 
Lille, Centre d'histoire judiciaire, 2001. 

• « Parquet et politique pénale sous le régime de Vichy » (en collaboration avec Catherine 
Fillon), in La Justice des années sombres, Paris, La Documentation française, collection 
Histoire de la Justice, n° 14, 2002. 

• Pouvoir et société en temps de crise (dir.), Lyon, Perspectives Juridiques, 2003. 

• Vichy et l'ordre moral, Paris, Presses universitaires de France, 2005. 



• Devenir juge, pourquoi, comment ? (dir.), en collaboration avec Catherine Fillon et Arnaud 
Lecompte), rapport de la mission de recherche financée par le GIP Droit et Justice, oct. 
2006. 

 

Communication : Marc Boninchi viendra faire partager son expérience de juriste sur la 

question. Son étude de l’article 331 du Code Pénal instauré par Philippe Pétain et abrogée 

seulement en 1981 renouvèle considérablement les considérations historiques sur l’ordre 

moral et sa perpétuation outre-guerre. Il présentera une communication inscrite dans la 

pluridisciplinarité et la transversalité temporelle.  

 

 

*** 

 
Arnaud BOULLIGNY interviendra au nom de la Fondation pour la Mémoire de la 

Déportation. Il est chargé de recherches pour la FMD et doctorant à l’Université de Caen-

Basse-Normandie. Il a soutenu un mémoire de DEA en 2004 sur « Les déportés de France en 

Europe nazie (hors la France de 1939) » pour lequel il a reçu une récompense aux « Prix de la 

Fondation Auschwitz »  2004/2005.  

 

Communication : Arnaud Boulligny est chargé de présenter les derniers travaux de la 

Fondation pour la Mémoire de la Déportation sur les réalités historiques de la déportation 

pour motif d’homosexualité en France.  

 

*** 

 

Mickaël BERTRAND vient de terminer son master d’histoire 

contemporaine à l’Université de Bourgogne consacré à « la construction 

mémorielle de la déportation pour motif d’homosexualité en France de 

1945 à nos jours ».  

Il participe également au groupe de travail pluridisciplinaire « Genres & 

Sexualités ».  

Ses principaux axes de recherches sont consacrés à l’histoire de 

l’homosexualité, mais également aux questions épistémologiques des « études de genres ».  

 

 

Communication : Mickaël Bertrand concentrera l’essentiel de son propos sur l’analyse 

mémoriel de la déportation pour motif d’homosexualité. Il exploitera principalement 

l’exemple du fichage des homosexuels considéré comme étant à l’origine de la persécution de 

plusieurs individus en territoire annexé.  

 

 


